
IN!  ON
Une approche anthropologie culturelle comparee

par Richard Friedli

L/ echange TE les civilisations, les cultures el les religions est devenu, auUssı1ı
dans le miılieu occidental-chretien, tel, UJUC les quest1ons l’origme el
le but de V’existence humaıne alssent plus SAd1ll$5 resoudre selon le
seul modele de l’unicite de vIie, accepte evıident et plausible. Au
contraire, beaucoup de temmes et d’hommes, vivant chretien et dans
l’Occident, les explications de la condiıtion humaıne selon le modele de la
transmi1gration de l’  ame C selon la doctrine de la reincarnation-renalssance
apparalssent bıen plus plausıbles. L3 coherence de CCS explications leur semble
tre CIIlCOTIC rentorcee PaAr des experlences diverses,

la recherche de la Justice SCE1IN des difttferentes esperances de vlie,
l mjustice intra-mondaine Cpiex les classes soclales les castes),
les phenomenes enigmatiques de SOUVENI,
le sentiment SOUVventTL tres fort de connaitre, alors JuU«C l’on TreNCONLTE

POUT la premiere O1S (le fameux phenomene du «de]ja vu»),
l’explication et Ia Jegitimation de la presence du passe dans l’heritage

individuel.
Pour border les quest1ons personnelles eft les sıtuations soclales quı SOonNt

iımpliquees dans bref eventaıl de problemes, la perspective choisie dans
analyse sulvante Eest elle de l’anthropologie culturelle et relıgieuse. Ce
faisant, LIOUS esperons evıter les discussions doctrimnaires abstrautes, S1 SOUvent
hees Au  > debats entre chretiens SUT le bien-fonde de la «reincarnatıon».

effet, avant d’aborder les affırmatıions religieuses theologiques Pal
rapport I’mterpretation et Ia mailtrıse de V’existence humaine, faut
CSSay CT de bien Ia SAalsır. Elle est plus profonde, plus adıcale et unıverselle Jqu«e
les comprehensions el explications particulheres proposees les differentes
cultures, tradıtions, relig10ns et durant leur hıstoire. Voilcı donc L’artıcu-
latıon de nNnoOotre approche anthropologique, quı est difterente des eclairages
complementaires GJUC l’histoire des doctrines la eologıe ONt elabores SUT
Ia question de la reincarnatıon:! (1) description de la condıiıtion humaine
COININUMNEC cultures particulieres, 923 quelques d’interpretations
selon le modele de la «reincarnatıon» et (3) le deftfi ethique transculturelle
de la «renalssance>».

Cette ethode anthropologique eft SO) apphicatiıon sclencCce comparee des relıg10ns
SONLTt plus amplement presentees dans FRIEDLI, Zwischen Himmel und Hölle Die
Reinkarnation. FEin religionswissenschaftliches Handbuch, Freiburg/Schweiz 1986 La tradıtion
scientifique, laquelle est SULVIE 1C1, oıt beaucoup BERGER, La religion dans Ia
CONSCLENCE moderne, arlıs 971 sacred Canopy: Elements of sociological theory of
religion, New ork 969 F BERGER / TIH LUCKMANN, Die gesellschaftliche
Konstruktion der Wirklichkeit. hine Theorie Wissenssoziologie, Frankfurt 970 The
social Construction -of Reality, New ork 966
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Vers UNE description transculturelle
de Ia rondition humaine

Le rythme de l’ex1istence quotidienne est mMarque SC1IN de routine
professionnelle, amıliale recreative par des evenements quı interrompent

monotonle SOUVENL rassuran(te, parfois aga(;ant E, GCe SONL des «evenements
de CONtTrTaste>»> (Kontrasterfahrungen). Ils peuvent tre surprıse heureuse:
pP.CX. le Jaiıllıssement d’un AIllOULIL, de pardon, moment de
communicatıon profonde, Ia beaute d’un aS De tels MOMENELS YUUC
constituent les «evenements de CONLTa:  » posit1fs et UJUC 1LLOUS POUVOILLS
designer «gräce» font cependant pas specialement probleme
AU.  K cultures et AU.  Kn relıg10ns du monde, dont des fonctions essentielles est

Justement de tournir des CIleIis d’interpretation et des modeles de conduite
POUL IM leurs membres de gerer Ia VIE de LOUS les ]Jours.

Par CONLtre, POUT LOULES les cultures, ıl est beaucoup plus ditficile de fournir
la Justification cognıtıve et de la lıgne ethique adopter face AU  z

«evenements de Contraste>» negatıls. Par rapport negativite YQUC L’on
PCU designer, pour simplıfier, la dımensıon anthropologique de
l’«existence Ia» Existenz ZU Tod), relıgıon bıen plus de peme

ournır hor1zon «vlable». Öl 1LLOUS LLOUS OnNntentOon: PaAS du LECOQUIS

repetitif NOLTE propre tradıtilon, interlorıisee pa NnOotre soclalisatıon respect1-
V\ Ia reference culte des ancetres selon la spirıtualıte afrıcaıne seralt, POUT

prendre GJUC CCS exemples, 3USS1 inveritiable eft aussı1ı enigmatique qu«e
L’invıtation Ia sıunte des nalssances selon les multiples tradıtiıons
hindoues et bouddhıistes la proclamatıon chretienne de Ia fo1 Ia
resurrection.

Cependant, afın que «ex1istence la «IMNOTL>» depasse le cadre d’un
theme abstraılt de la philosophie de la relig10n, Eest necessalre de decrire
PCU plus MOrt

EF La moOort quotidienne
Voilcı quelques aspects de la IMOTT, auxquels L[OULES les cultures et toutes les

relig10ns dowvent CSSAYyCI, 1L1L0US C110115 de le VOIL, d’apporter
eclaırage, des explications el des ralsons d’esperer. Pour faire, 11O0U0US

distınguons les tormes, les modalıtes ef les de situation-lhmuite JuUC
1L1O0OUS appelons «IMOTLU>»!

Formes de la MOTLT

Comme POUL d’autres dimensions d’une analyse existentielle P-CX,
bıen-etre, violence, paıx faut aUsSs1ı distinguer, quı CONCEIITILC le
phenomene de la MOTT, dimensıon personnelle et SCS aspects instıtution-
nalıses, la mor hersonnelle et Ia mor structurale. Par Ia MOTE personnelle, 1L1OUS

faisons reterence lımıte de la vlie, V'CI‘S laquelle inevıtablement
PETSONNE marche. Maıs la «INOTT personnelle» sıgnifie pPaS seulement «11124

MOTL>», maıls auUssı la de la commMuUNICAtIoN re-connaıssante, parlante
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el almante MEC; PETSOMNE proche. L MOTLT institutionnalisee, par CONLre,
Eest la mMO AHONYILTLC, programmee, inscrıte dans les mecanısmes de
SIETUCLUTE: destructrices. Les IT SONL des exemples de MO SAaTl:
110° peNSONS Ia detonatıon de la premiere OmM atom1ıque a Hıroshiıma,
le a0uUut 1945, quı Cause, l espace de quelques secondes, des dizaines
de milhers de morts). La mortalıte infantile Est autre exemple de
MOTEL. Elle actuellement, selon les estimatıons de CEF, tOutes
les tTO1S secondes Ia fın de V’existence d’un entant dessous de deux A1L1S

cela signifie Ia IMOTT de enfants Pal ]Oour er plus de miıllons Pa
an) 1 outes C6 MOTTS SONL indues:; Jles SONt cependant prevısıbles
des SITUCLUTE:! SOCIO-CCONOMIqUES contemporames. Nes SONLT le fruunt de la
violence structurale.

Modalites de Ia MOTL

Dans l’intervention de la MOTT, peut distinguer la bonne MOTL de la
AUVALSE MOTL. Par la bonne MO: 110058 1gnalons la fin: d’une existence bien
vecue, durant aquelle PCELISOMNLE realiser personnellement,
soclalement et professionnellement. Cette p CISOMNLE bonne MO:

Qu«C VIE ete bonne Par CONLTrE, la AUVALSE mOr intervient
MOMENL, OUu la courbe ex1istentielle d’un pro] et de VvIe n est PaSs CI1IlCOTIEC

achevee. Les ures, les sulcıdes les accıdents SONT l’origine de telles
MOTTS. Ces tTrO1Ss sıtuations ilustrent auss], combıen <Ämauvais € MOTL>» el
«INOTTL structurale» condıtionnent SOUVENTL recıproquement.

Les em;  S de la mMoOrt

Les dıfferentes SOTLES de mentionnees PCUVCI'I[ tTe appelees la
premiere MO La deuxieme mort intervient mMmomentTt OUu plus PCISOMINLE

souvlent d’un detunt Alors, PETSOLMLE Eest definıtivement MOFrte.

oute culture et relıg1on doli‚vent apporter «reponse» CEes

sıtuat1ons, afın de les rendre supportables, NO  MmMent POUL les 38101
affrontant ultıme phase de leur VIE el UrtOUL POUT les 29581 restiant

VIE.
Bien SUr, les chretiens peuvent proclamer (a Paques lors des funerailles)

QuUC le hrıst Valncu 1a mMO Cor. 1 9 20-57), Mals la realıt:  e resiste
SOUVENL telle proclamation. Et POUTF beaucoup d’hommes et de temmes,
uUunNne telle celebratıon lıturgique de Ia MOTT n est plus acceptable speclalement
ace des phenomenes de «mauvalse IMOTU> et de «MMOTT structurale». est
dans tel CxXitEe QuUE la reponse de la «resurrect1on» leur semble tTre
mo1lns satisfaisante que elle de la «reincarnatıon» du mMO1NSs, telle qu  elle 6S}
salsıe Occident..?

Atın de sıgnaler €s le debut de 1105 analyses, CEes contextes ß clivages dıfterents dans
les traditions «chretiennes» et dans les «philosophies orjientales», 16 retere 1C1 Au  X

analyses indolog1ques e bouddhologiques de collaborateur: NAYAK, La
reincarnation dans les religions. Diversite des modeles el multiplicite SENS, Les echos aın



p L’interpretation «TreiNCATrNALiONIStE» dans l’opinion occidentale: Le CAaSs de l’Europe
de l’Ouest el de Ia SUISSE

Face tfe condıtıon unıverselle de L|’»ex1istence la MOTL>», 1L1OUS L1OUS

UV! donc actuellement, sSeInNn d’ıune soclete multiculturelle SE d’une
sıtuation de «marche» relig1eux, confronte(e)s des reponses culturelles
particulieres multıples. Troi1s paradıgmes peuvent etre, POUT siımplifier, ESQUIS-
sEs’3

Awvec Ia MOTT, tout est fini: l’energle vitale est EPUISEE, les fonctions vitales
Ont cCesse, l’activite du CEIVCAaAU est termınee. Les conditions materielles de la
VIE SONL detruites, le COTPS decompose dans yCS5 elements de base.

X — "rm—————m————————— n 4
Avwvec Ia MOTL materielle, Ia —E totale CONLINUWUE: Llıumicite de vie, ma1ls

SUTCVIE er Iimmortalıite de la PETSONNE, convıctiıon s’articule UtLOUr
de la dimens1ion «resurrectlion». Elle est Urtout portee Par les tradıtions
Ju1ves, chretiennes el islamıques. NvIron t1ers de I’humanıte gere la VIE
eft Ia MOTT selon modele apres la MOTT, le «Jugement» et la
perspective d’une VIe accomplıe dans le «Clel», la perspective d’une VIE quı
echoue dans L’«enter» bien faut envisager POUT l’  ame phase de
purification de SO  — he dans le «purgato1re»:

1e1
T——._- purgatoxre

enfer
La reincarnation: LA grande maJorite de Ll ’humanıiıte VIit selon modele de

la «transmigrTation de l’äme»:

k —— o X
Or, LLOUS devons CONstLater que de plus plus de 39001 d’origine

culturellement «cChretienne», quı PTrOPDOSC, accomplissement de L’exis-
eNCE d’une VIE UN1IqUE, la «resurrection», SONL devenues des adeptes de
modele «reincarnationiste».

VOLCI quelques statist1ques:
Les donnees de ’ European Value Systems Study TOU; SUT les valeurs

europeennes mutatıon (recoltees nire 1978 el 1982, aupres de 12463

Maurice/Suisse 85/4 259—-9270 eL La doctrine bouddhiste la reincarnalion, ıD, s6/1
1990) 20-51 Dans meme effort de clarıfıcation de la tradıtion hindoue-
bouddhique et de reception detormee par desT Vivant dans le cadre du
christianisme de la post-chretiente de l’Occident: cfir. Ll’oeuvre collective (en exegese
el theologie chretienne, SsCIENCE des relıg10ns psychologie): Reincarnation,
immortalite, resurrection (Publications des Facultes unıversitaires Saınt-Louis 45) Bruxelles
1988

pPTOPOS de Ces tTOIS Lypes de reponses, cftr. ZÜRRER, Reinkarnation. Die umfassende
Wissenschaft der Seelenwanderung, Zürich 1989, 81
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des PayS de la Communaute europeenne) parlent d’une INOYCI-
de Y% de la populatıon europeenne quı voılt, dans le modele de Ia

reincarnation, manıere alable P acceptee POUT gerer la VIE et la MOTTL
Les mıleux demoscoplques presument qu actuellement, audrait aller
Jusqu a %.4

En SULSSE romande, enqueteurs OnNt questionne, en le et le
decembre 1987, 511 39101 telephone Si1  — 1a proposıtion «J € CTOI1S
la reincarnatıion SOUS Oorme et dans d’autres heux». Sans faiıre 1C1
la difference EeN! SCXC, age, ICVEIU, ocalıte (ville/campagne pratique
religieuse: VOLCI l’adhesion posıtıve proposıtion:

les catholiques 26,5 %
les protestants 23;1 %5

En SULSSE alLemanı les resultats d’une enquete semblabhle viennent d’etre
publhes. Vaoıicı CO resultats elabores dans le cadre du Projet Sunsse de
Recherche du Fonds National Za SUIT: «Pluralıte culturelle et identite
natıonale» realisee Pa L’»Institut de Sociologıe pastorale» de Saıiınt-Gall er

par I’Institut que Sociale IES de Lausanne:®
Reponses la proposıtion: «La resurrection Jesus-Christ donne-t-elle UNE

signification Dropre mort2» (Ont repondu par «0ui» parmı
a) CuUuX quı ONt pratique reguliere 91 %
b) CuxX quı VonL«t ‘Eglise JuEC POUL les fetes 56 %

19 %C) CEUX quı vont pratiquement Jamaıs Eglise
Reponses la proposıtion: «Y- -t-il UNE reincarnation/renaissance l”’äame

dans UNE auftre UE Q» Ont repondu par «OU1>»'
a) POUL les pratiquants reguliers 27 %
b) POUT les pratiquants irreguliers 29 %
G} POUT les non-pratiquants 9 %

Pour de plus amples inftormations SUT les methodes eft les resultats de
enquete coordonnee le Gallup Poll London 1983 STOETZEL, Les valeurs dı
present: UNE enquete, Parıs 1983 quı CONCETTILIE les resultats la question de la
reincarnation, presentes selon paYyS, confession, age, scolarısation, optıon politique
pratique religieuse: RICHARD FRIEDLI, Le dogme la reincarnation interpellation
ethique, B: KELLER (ed.), La reincarnation. Theories, raısonNNEMENELS el appreciations,
Berne 1986, 29-43% Ces memes materiaux statist1ques ONL AauUssı ete analyses dans 1110  -

etude deja cıtee «Zwischen Hımmel und Ölle Dıe Reinkarnation», 9-26 et
DELOOZ, Qui croıl Quoi,  £. Lumen 1Llae (Bruxelles) 2/1983, 1271440

Statistiques fournies L’»Institut POUT Vetude des marches et les sondages d’opinion»
(Lausanne): La CLTOVYANGE, dec. 1987, cfr. les commentaıres CV’ALBERT LONGCHAMP,
Le christianisme SULSSE Romande, L’echo illustre (Geneve), dec. 1987, OS

Comme POUT les donnees la Sunlsse Romande CIr NnOoftLe 5), LLOUS

disposons octobre 1990 de ”’ensemble des mater1aux de l’enquete, quı SONL
CINCOTE SOUS l «embargo» exıge le Fonds Natıonal Sulsse de la Recherche: VO1C1 donc

breve indıcatıon: JEANNERAT, Religion hbleibt wichtig, Der Sonntag (Olten/Suisse),
Januar 1990, 18-25 (p- A reincarnatıon). La publication des resultats detaıilles de

l’enquete est annoncee POUL septembre 1991 ('AMPICHE DUBACH (ed.), Religion
ın der Schweiz Religion ım Sonderfall?
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NOUVEAU, L1IOUS POUVOLS p213 dıscuter maımlntenant de GEeEs chiffres.
Relevons seulement qu ıl Ul  D contradıction he7z CGur>x quı VOoOnL

regulıerement l’Eglise (peut-etre 18 %) quı ffirment aAVCC % leur fo1
la resurrectlon, Mals aussl], AVCC 27 Y% leur convıctıon, qu«E 1a reincarnatıon
exI1iste. St-CE quUC reponse S1ıgnNale MaAauVvalse comprehension de la
resurrectlion, de Ia SUrVIEe, de la VIE eternelle?

Une anthropologie interculturelle de «Reincarnation»

L’interpretation YJUC LLOUS PFrODOSONS du phenomene Reincarnation n est
cependant sLatıstıque thychologique (p. selon les modeles d’explication
des archetypes, de la subconscience collective des methodes mnemotechn!t!-
ques) historique (p.ex analyse des [EXIES de l’hindouisme),/7 ma1ls
anthropologie culturelle el religieuse. Cette methode cho1ls1ie DOUL comprendre
’homme dans SO  - condıtionnement SCIAd dialogique. Elle procedera donc D
differentiations contrastantes, mMals dans perspective de CONVELSCHCCO,

TOCHE dialogique de la reincarnation: analyse d’ım contfexte africain
uran! tel dialogue, peut distimnguer d’une facon ypologique les

CING phases sulvantes, YJUC 11OUS iıllustrerons 1C1 LLIOUS reterant la tradıtion
bantu des Aboh du Nıgerı1a.® Ce faisant, s’agıt de rappeler que I ’hıstoire des
relig10ns connaılt auss], cote d’une «reincarnatıon individuelle» N  ee
Occident le plus SOUVeEnNT la tradıtion hindoue-bouddhiste, Orme de
«reincarnatıon plurielle» dans les relıg10ns negrTo-africaines.
(T) La confrontation directe eNnNTFTE elements des systemes rulturels differents

premiere les deux pos1t1ons evidences de la «reincarnatıon» et de Ia
«VIE UnN1QuUE>» s’excluent. Les deux In (M) alssent PaAS PELILTEC dans
ONe perspective ıdent1que: biıen l’existence humamne doit tTre vecue de la
nalssance D/ la IO dans la seule et decisıve phase d’une destinee personnelle

Pour approfondir les differents aSpeCts interdiscıplhnaıires de la imension «reincarna-
t107>»: cfr. les publications citees dans les noftfes 9 A et les bibliographies quı SYy
TOUVECE!] Une d’ensemble tres precise et fort Cırconspecte du mılıeu SOCIO-
ECONOMIqUE et religieux actuel, dans lequel 1il faut sıtuer ”accueil S1 positif de Ia
perspective de la «reincarnatıon» Occıident, est ffert Par. E MAYER, OUVEAUX
MOUVEMENLS religieux: UNE herspectrve historique interculturelle, 1n ERRARI (ed.), Diritti
dell”’uomo el iberta dei religiosi. Problemi giuridici dei UO0OUL moOovimenlı religiosi
Pubblicazıioni della Facolta Glurisprudenza dı Parma, serle 7) Padova 1989,
E740 Voir AUSSI1: NELSON, Cults, New Religions AAanı Religious Greativity, London 1987
(cfr. bıbliographie tres developpee: 13-240)

propOS de CE| tradıtion «1bo» (une parmı les CI} 900 cultures bantu enregistrees
Par les ethnologues): (ONUWKA CHIGWE, Re-incarnation: SOCiO-TELigOUS Phenomenon

the Ibo-speaking Riverines of the Lower Niger, Cahiers des Religions Africaines
(Kınshasa), 7/13 )7 119—-134 AaUSSI: BAUMANN, Die Wiedergeburtsideen ın
Afrika und ihre kulturhistorische Wertung, Reincarnation el INE mYySstıque Afrique Noire
(Colloque de Strasbourg, 1963), Parıs 1965, 31-52; IHOMAS, La mOTL africaine.
Ideologie funeraire Afrique Notre, Parıs 19892 ef: /ZAHAN, Les «UOLECS» de la reincarnation
Afrique Noire, (G:ZA: KELLER, La reincarnation, 61-69
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(M1)7 le INCSSASC bıblıque affırme, bıen V’existence humame
realıse dans cycle repetitif de renalssances/reincarnations (M2 > COILMNIC,
en biıen d’autres, I9 tradıtıon nigerienne l’enseigne.

NI} LLLa M>
reincarnatıonVIE unıque

Ces deux interpretations et les ogmes respectifs SONL SOUVeEnNT presentes
dans ULlC relatıon de K 2en hien». Ou blen: VIE unıque el resurrection
1CSD purgatoire enter blen: reincarnatıon 1CSD renalssance. P seule
orme de ogue est alors apologetique, quı VEuUL demontrer, d’une facon
plus MmMO1INS argumentee Et plus MO1NS polte, l’absurdite “ncoherence
de l’autre posıtion.° Ce «dialogue pedagog1que» VISE la conversion de l’autre 07

PITODIC posıtıon. Ö1 celle-cı realıse PDaS, GuUC le efus de la
discussion la de Ia commMuUNICAtIıon MOINS par rapport
thematique. 10

dans lıgne B SCHÖNBORN, Reincarnation et foi chretienne, G(OMMUNiO
V/I1 (janvier-fevrier 1990), 26-65 E posıtion presentee defendue dans par
le professeur de theologıe dogmatique la Faculte de Theologie de L’Unıiversite de
Friıbourg est coherente (0)000081 reflexion theologique. Elle Meut “nterleur du
dogme chretien formule selon les «Categorles de plausıbilıte» de l’anthropologie
phılosophique greco-latıne des Peres de l’Eglıse el des concıles christolog1ques (et ONC
aussı anthropologiques). Sans doute qu«e les theologıes chretiennes, quı SONL traın de
s’elaborer sSe1N des eglises afrıcaines asıatıques de confessions Ort 1verses, 'ont
aborder aussı de facons ditfferentes les en]euxX ethiques, anthropologiques, theologiques
et christologiques de la «reincarnatıon/renalssance». Le debat SCId, de plus, mene SUT

nıveau QuEC cehu des manuels occidentaux par le taıt meme JuC Ces theologıennes
eLt theologiens de la «Tierce-Eglise» ont AaVOIr (de leur connalssance plus precise des
hindoulismes, bouddhismes relıg10ns afrıcaınes) comprehension len plus
nuancee de Ia «reincarnatiıon/renalssance» que les dogmaticiens Ooccıdentaux. 8l SCIa

aussı tres stimulant de recevoIr, dans l’avenir, 1a maniere d’aborder la question de la
«reincarnation/renalssance» (et plus globalement de l’eschatologıe) les eglises
marquees Ia tradıtıon de ”’orthodoxie gTECO-TUSSE, 'oıIre du christianısme arabe.
Ces memes FEMMATYUCS methodologiques cr1t1ques valent Aaussı]ı DOUT les prises de
posit1ons dans VERNETTE, Reincarnaltion, resurrection COMMUNLGUET ‚VEC [  A  auU-ı  deld,
Mulhouse 1988 aut cependant len N AIYUCT YJUC ernette reagıt la reception
occıdentale de la perspectıve «reincarnatıion1iste» 110  - pas a08  X modeles elabores
mıileux hindou-bouddchistes et YJUC l’histoire des religions elabore (efr. correspondan-

du 991 V Rıchard Friedlh).
Dans lıgne «dialectique», faudra sıtuer les prises de posıtion de MÜLLER,

Reincarnation et foi chretienne, Geneve 1986 Il SAarlıs dire que, quı CONMNCEIILC la
tradition, quı eut catholique, maıs quı refuse les ense1gnements du Concıle Vatıcan {l
(1962-1965) «Declaration SUTL les relatiıons de l’Eglise VEOC les relıgions 11O1I11-

chretiennes» Nostra Aetate, 1965), est meme inacceptable d’entrer matıiere SUT les
preoccupations ex1istentielles de la «reincarnation/renaissance>». Le refus d’une telle
problematique, declaree «heretique», renconftre pas unıquement dans les mıleux
de YJUC le terme «Ecöne» Evoque.
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1 LLOUS voulons cependant depasser UllEC te. S1ILEUAaLIiON d’impasse d YJUC
1L1LOUS voulons ILECUX SAlSI1IT le de Ia reterence Ia renalıssance /
L10N les motifts de Ll’insıstance SUlT l’unicite de la PETSOMNEC humaıne
hez des pzuteneures dont LIOUS mettons PaAS doute le SCI1CUX, L1LOUS

devons CSSayCI de replacer leurs affirmations partıculeres propos de
|’»unıcıte de la V1IC>» de la «multiplicıte d’etapes V1IC>» dans L’ensemble
d’une relıgıon d’une culture donnee. La methode de l’anthropologie
culturelle peut tre tıle POUT elucıder de telles MOLIVaLl0ONs profondes de leur
ens e1gnement culturel tentL repondre A  e tou_} OUuUrSs quest10ns que
les tormes, les modalıtes el les de la MO descriıtes brievement dans

eNtLrEeE etude SUT Ia reincCarnatıon SUSCILENT (cfir le p011'1t effet
«| UNTWDETS logique» (nomos) respectif culture donnee aıde SAlS1ITL la valeur,
le SC1I15 el la s1ignıfication des partıculiers 1C1 «UNIC1IEE>»

«multiplicıte>» de la 11 Pour faıre, la schematısatiıon d’une telle
approche

KO—=A—— _ —— 8 8ZhzA+A + R

Chaque INCSSASC E na et les MOLS clefs Y Ul composent Aassertion SONL

comprehensıibles et POUT celu UL parle (T metfteur E) et POUL celu quı
ECOuLE (leur R) pour YJuUC et SO1leENT membres de la INECINNEC

COMMUNAULE de COMM  Catl

Nous detfinissons «culture>» facon LTES large CGe terme CVOQUC «le modele quı
AL  < membres d’une SOCIELE donnee de SU1LVIVIC materiellement, oclalement el

existentiellement» «Culture» englobe donc, dans SAadlS1ıc «fonctionnaliste» les
domames de YUC l’anthropologie materılalıste designeraıt Par l’economie, la politique
et l'ıdeologıe Je S{ 115 len SUF: CONSCIENL JUC ”autres definitions de «culture» SONL

PTODOSCCS par les differents anthropologues Cfr POUT debat devenu desormaıs
«Classıque>» OEBER / C KLUCKHOHN, Culture Critical Review of ONCEHLS nd
Definition, Cambridge Mass 1952 Dans seepıstemologıque LIOUS

11OUS referons de preference (cfir NOLE 1) au  > approches «soclolog1e de la
MNAalsSsSanıce> de BERGER eft de IH LUCKMANN, quı utılisent le SICC de
«11011105>» POUT designer le «  € de valeurs» de base, quı taıt ]JOUT dans telle
telle evidence religieuse, affirmation doctrinale, morale rıtualisation
lıturg1que (cfr BERGER, La religion dans Ia CONSCLENGE moderne, 4.7 56  s En ce qul
COIICE1116 la definition de religıon, elle CONtTOVeETSEE que celle de «culture»
1LIOUS adoptons la descr1iption de l’anthropologue (JEERTZ (La religion systeme
culturel E.SSa1Ss d’anthropologie religieuse coll Les Essaı1s, arıs 1972 20) «La relıgion est

systeme de symboles, but de chez les hommes SOCIELE
donnee des comprehensions, EF 1V:  NS fortes, englobantes et durables
ormulant des PCI'SPCCth€S ordre du monde eL donnant CCes pers ECLIVES
telle de facticıte JUC C comprehensions e semblent correspondre
totalement la realıte» est dans tel cadre de represenNtations, presentees
absolues, YJuUC 1L1LOUS discutons 1icC1 de la «reinCcarnatıon/renaılssanCce» de |’»unıcıte de
vie/resurrection» quoi1qu ıl SOI1L de la tradıtıon religieuse particuhere, le defi cu
«cChaos» que uent les multiples siıtuations-hmuites de la InNO! (cfr C1-dessus, le pomt

doıit ITre rendu supportable Par l’enseignement la rntualisatıon Qque les
religions offrent (eir GEERTZ, 1G religion ;ysteme culturel 33-43
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unıcıte de 1e /
resurrection: Eı  ME
reincarnatıon/
enalssance: F  M,
est seulement mMOMeEeNT OUu l’homogeneite d’un mıiheu sOoc1o-culturel el

religieux donn:  € S que Ces evidences tradıtionnelles, YuUC la soclalısatıon et
Ll’educatiıon ON transmıses probleme», doivent tTre eclaırcıes ef
mentees touJjours, bıen S11r Ia condıtiıon de pas vouloir retrancher
dans posıtıon de efus du C «Jamaı1s entendu hez OUS>» La tIrucCctLure
interne, la log1que profonde, la coherence systemat1ıque de l’affirmation
«uniıcıte de VIEC» (M ) «reincarnatıon» doi‚vent donc tre rendues
sa1lısıssables. Autrement, le recepteur etranger selon le Exfe (R, LICSD. R;ı)

comprendra pPaS message Jusqu1cı INOUlL POUL u Dans OLTE descr1ıption
introductive (cfr. SUTLOUL les statıst1ques presentees dans le pomt E 110
VO1I]:! Evoque quelques donnees demoscoplques POUTF iıllustrer sıtuation
multiculturelle de Ll’Occident actuel. Schematiquement, ela donne les constel-
latıons sulvantes:
Fı —mm M} — H H—H—R—— —5 5 — —— ——
chretien- unıcıte de VIEC adepte de la
occıdental resurrection reincarnatıon/

renalssance

Kr —— —— g Mr —— g K,|
PEISOMUE reincarnatıion/ croya.nt
asıatıque renalssance Ll’unicite de vie/

resurrection

Pour qul. COMNCETITLE le modele «reincarnatıon» (M2)‚ VOILCI1 les elements
anthropologiques de base dans miıiheu bantıu donne

Fıgure

dA >

Samanı

Aasa
1INUuUa UW:'! n’nem
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Le monde actuel et visıble («mamintenant» kıswahıli: Sasa l2) de Ia
PETSOMNNE vivante (B) est «TELOUT Ia VvIie» selon la tradıtion 1Dbo NUA Uwe),
elle est espr1! reincarne d’un p arent d’un amı defunt selon la tradıtiıon
ıb Agwu) — Ce TeLtOur peut A1Te partiellement totalement, dans
seule PETSONNEC dans plusieurs enfants, simultanement SUCCESSIVE-
ment 13

B = A re-incarne
«A» reste cependant dans le monde des mMO (le passe 2$70UaANiL2.

Samani). plus, le FreftOur n est PaAS necessaırement dans entfant lıgne
directe el immediate. Souvent heu dans petit-enfant (C) De la SOITteE, le
parent-ancetre reincarne [Tavers SCS PTODITCS enfants dans le
petit-enfant (&) est POurquol, C551 possible dire JuC le PIODIC entfant (}
est la merTre le pere Eit les P arents (B) disent leur enfant (C) «T 1124

mere» (0)8! pere» selon la tradıtion ıb N’nem).
Chaque IMNECSSASC n est donc comprehensible UJUC dans SO hor1izon ulturel

specifique. Schematiquement, 110O0US POUVONS visualiıser ’univers OQ1QUE (le
NnOmOoOSs) PTOPIEC de 1105 deux commMuUnNaAauUutes de communıcatıon respectives de
Ia facon sulvante:

Fıgure

Ooccıdent tradıtion
chretien bantu

F M, R; e M,

VIE un1ıque/ reincarnatıon/
resurrection renalssance

1 Ces analyses du P er de la perlodisation du CMP! passe, actuel el futur
referent MBITI, Afrikanische Religion und Weltanschauung, Berlin-New-York 1974,
28-29, IX un 200-205 African Religions anı Philosophy, London-Nairobi 1969
Etant ONNeE YUJUC Mbilti vient du enya Afrıque de ’Est (ce liıvre est le TUut des

donnes Makerere University College Ouganda), OUu le Kıswahıli est la langue
vehıiculaıre, utilıse Ces categorles de S\4a|Ssa e de samanı generalıse ensulte
manıere de designer les NıveauUX chronologiques POUT ’ensemble de l’Afrıque.
13 C’est POUT raılson, que LOUS (8)8% distingue, des ’entree matıere, enN! le
modele «reincarnaltion individuelle» et le modele «reincarnalion ptlurielle». L’utilisatıon de
terme de «reincarnatıon» SOUS la forme plurielle el dans le des traditions
afrıcaines-bantu, Ou la reference ”’ancetre de vlie» des generations
futures est primordiale, cependant tres controversee. L ’hıstorien des relıg10ns
geNEVOINS PERNET: rejette, 5 tel elargissement de comprehension de
«reincarnation»: PERNET, Reincarnation chez les Dogon  E ( KELLER, La reincarna-
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Apres elucıdatıon conceptuelle, s’aglt, dans deuxieme phase du
ogue, de alre ressortir les valeurs et les pre-comprehensions sous-jJacentes,
quı eclairent le OUTquUOI1 de CCS deux affırmations appar' eMMENL S1 contradıic-
FOIlTes SUTL Ia VIE Ce n est donc plus le probleme PICSYUC lexicographique des
reponses difterentes (M) donnees pPar differentes cultures la toujJours
ıdent1que question la MIMOTTLE el la vlie, Mals Ia recherche des
motivatıons profondes, quı rendent coherentes Ces affirmations culturelles et

religieuses I’interieur de leur «Gestalt» tradıtionnel PIOPTIC,
(2) Analyser les precomprehensions

Aınsı, POUT quı COILICEITII1E6 la comprehension occıdentale el bıblıque du
monde, des hommes et de leur hıstoire, elle peut tTre decrite malgre le
caractere SOUVENTtE deprimant el absurde de ’histoire du monde QuC 11OUS

VOIl! brievement Evoque etant posıtıve eft contiante. Nous POUVOLLS
indiquer axiologie posıtıve AVECC les categories des transcendantaux, GQuUEC
la ılosophıe chretienne elaborees €es le moyen-age:

Lie monde el les hommes SONLTL bons bonum), d qu ıls ete crees pPar
Dıeu «Dıeu regarde COUL qu'ıl taıt c’etaılt tres bon» (Gen 1,31)
bonte donne FOUL Qquı exıste consistance, continulte el SO  — iıdentite
(unum Les choses eft lesn Sont pleines de SC1I1S, SC1I15 quı
manıteste el quı s’offre e ’entendemen! VeTUmM
Une telle VIsS1ION du monde pas YuC la PETSOTUNLC humaiıine et SCS

capacıites exıistentielles solent relativisees etalees SUT plusieurs phases.!“ Au
contraıre, dans telle perception du monde, V’existence humaıne Eest la
valeur el le SC1I15 L’existence humaıne StEITUCLUTE dialogique et OuVverte,
al qu  elle est cCentre d’inıtiatives et de dec1is10ns, quı possede densıte
PTOPTEC, maıls comporte aussı responsabilıte, dont ”’homme peut
decharger Dans tel ConNntexte ontolog1que, est evident queE chaque
PETSOMMNLE humamne ESsT iırremplacable et doit la responsabilite de
realisatıon personnelle, Nous SOI1L1I1116S donc, XLEE occıdental, Au nıyveau
ontologique et axlolog1que.

’univers «Jog1que» bantu SC}  - «110O11105>» (systeme de valeurs structurant)
eSL, par Contre, fOuULt dıfferent, qui explique le POUrquo1 de |insistance SUT la

t10N, 71-79, cfr. speclalement conclusıon la «C/est POUrquol Je demande
conviendrait de himiter l’usage de terme AU  X systemes dans lesquels

_  e  J  ement quı s’incarne est F facteur personnalise (et 110 anonyme), (2 tacteur
110}  = tractionne (3 le facteur de PE AHENCE de la PCTSOMNE, » 'OUr le exXte; 'O1lr
auUssIı]: DIETERLEN, La reincarnaltion chez les og0n, Reincarnation el Vıe mYStLqUE
Afrique Naoire (efr. Cc1l-dessus: NOLE 8), 5268
14 L’argumentatıion theologique et anthropologique des auteurs quı refusent
compatibilite quelconque la fo1 chretienne I’ıdee de la reincarnatıon cfr.

et 10) elaborent, entre autres, salsıe tondamentale du monde. C  O  etaıt aussı
des aspects de l’argumentation des Peres de l’Eglise dans leurs debats VEC les miheux
de la SNOSEC PTrOPOS de la «tTransmigrTatıon de Ll’äame»: ctr. FRIEDLI, Zwischen Himmel
und Hölle Die Reinkarnation, 2834 (avec indicatıons bıblıographiques et (EXIES

patristiques).
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reincarnatıon (M) Ces differentes VIS1IONS du monde peuvent tTEe graphı-
quernent rendues de la facon sulvante:

Fıgure

bonum cCcommunaute ujJamaa)
UuNUu ambivalence des forces
CI UI

E, M, R; B M> R,
VIE unıque/resurrection reincarnatıon/ renalssance

Les «franscendantaux» ibo-bantu, quı «Justifient» la comprehension de
V’existence humanne aıne vitale la partıe visıble (retour la VIE

Inua we) el la partıe invıisıble de la famılle (ancetre agwu), ne SONL PAS
l’expression d’une «ldentite MOlL», Mals d’une «identite-NOUS», pPaS de L ’»@etre»
(en SWA u-ba), dont L1LOUS C110115 ‚ indiquer les dımensio0ons «TITanscCcen-
dantales», ma1ıs de |’»etre-avec» (en kıswahıili: ku-ba-na, OUu le suftfixe «-a1ıxa>»

denote la reciprocite):

Fıgure Ancetres
GWU

AM

D  ATa Agar  FA DE  E DE A P  D  EANIU UW BINIU

KU-BANA FORCES
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effet, Ia DETSOMUNLE n exıste UJuU«C dans reseau de personnes., *> Un dicton
camerounals dıt «L’homme est foule» bantu humains, uJamaa kıswahıli

tamılle, ubumwe yarwanda communaute VIt. Elle est soumıse
I’influence des humaiıns cCe des «choses» bintu) et elle des
defunts 3C agwu) Ce reseau AV’influences EeSsTt energ1que, peut rentorcer
tfaıblir. s’agit donc de canalıser CS energles magie attırante) et d’ecarter
les effets negatıfs magie defensive, quand tabou soc1al na pas ete
respecte). Le «SOTCIleTr>» Eest le speclaliste de CC6s deplacements de forces so1t
benefiques so1t malefiques. Les elements «transcendantaux» SONt donc dans

telle visıon du monde:
B communaute: bantu les humaıns

u]Jamaa la famılle le clan
ubumwe la solıidarıte communautaıre

E force vitale reseau d’energles, agence D4 de la magıe,
les ancetres (agwu), les vivants INua uwe) et les
choses intu)

est monde ambivalent (et 110° pPasS optimıste, analyse de la
philosophie occıdentale le propose), OUu s’agıt de rester dans le reseau des
forces. 1a reincarnatıon est donc, dans cContexte de l’Afrique tradıtionnelle,

expression de la SUTrVIE CONtLre la MOTT, quı peut realiser GQUC
communautaırement. Nous SOIMILES de la nıveau d’une ethique sociale
profondement energetique et communautaIıre. Un proverbe rwandaıs LexprI-

bıen «L’antıdote la MOTtT, 2  est donner Ia VIE indıshyı y urupfu
ukubyara

Dans tel unvIlers, la reincarnation/renalssance est «log1que». La confron-
tatıon enN! «uniıcıte de la vie» el «reincarnatıon» na donc PaS
unıquement faire AVEC quı est dıt (S systeme culturel exphicite), Mals
AUSS1 AVOEC l’indicible de la responsabılite humaiıne (solt personnelle so1l_t
communautaıre )

(3) Refaire l’experience fondatrice
nNnıveau de NOLTE approche dialogique, devlent necessaimre d’aller la

SOUTCE de DCS pre-comprehensions culturellement SI differentes de V’existence
humaıiıne. Pour quı la tradıtiıon occıdentale de l’unicite de
V’existence d’une PETSONNE, 1L1LOUS POUVONJNS decrire celt avenement ondateur
EF;) de la facon sulvante:

la creation du monde et recreation l’incarnation,
la fo1 L’oeuvre de Jesus-Christ crucitfie ef ressuscite «UN1EC Ol1S POUT LOULES>»
Hebr K2T; 9,12:;

15 Les bantu, bıntu, kubana et ujJamaa el leur systematisation, laquelle
schema SONL elabores par le philosophe rwandals Kagame (1912-1981 )) La
philosophie bantu comparee, Parıs 976 Kagame essale de demontrer leur utiliıte POUT
”’ensemble de la ZO116 culturelle dite bantu.
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Pour quı CONCEITIIIC la tradıtion bantu P CONLre, l »experience ondatrı:
CC>» 3 de la VIE quotidienne VGE CEeSs dıfferentes formes de la MOTT peut
tre decrıte de la facon sulvante:

l’intuition tondamentale d’un monde menace, precaire, ambiıvalent
reseau de forces heureuses el MENACANLES,
D’une facon de LLOUVCAaU schemat1que, PTFOCCSSUS 1alog1ıque pcut tTre

represente de la facon sulvante:

Fıgure
dialogue erbale

experlence
tondatrıce E

precarıte
de Ia VIE

elucıdatiıon
theor1que

\7UÖ  A  .‚„NW©
SYı Z  TE  7D approche 5SY.unıcıte reincarnatıionapologetiquede la vie/ renalssance
resurrection

evenement
ftondateur A
creatiıon el dialogue ver!
recreation
u11l O1S POUL
»
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Deftie Pa Ia rencoNftfre AVECC |’«autre» et SY } et VE ( anthropologıie
differente, quı gere la VvIeE C Ia MO selon le modele de la reincarnatıon,
n est plus possible UUC le chretien retire dans SC} systeme doctrinal SY)
n est meme plus responsable de rester MC l’explicıtation theorique de SCS

pTrOPTES pre-comprehens1ons, Mals s’agıt de replacer dans pI'OCCSSUS
vital X10 le s1ıen PITODIC el l’etranger el de SY «InCarner>». est 1C1 UJUC
’unicıte de la mMO el de la resurrection de Jesus-Chrıst prennent leur
signification adıcale (ephapax Hebr FEL 9,12; 10,10; cfr. hapax Hebr 67’
9.:7. 2627 HO: 12256 ID est L’enracınemen actualisant dans Cel «1n iıllo
[CII1POI'C» quı SSU1C chretien le salut, la QTACE, l’iımmortalıte, la victoire SUT'

1a MOTL (1 COr 15,20-37) 5 orme chretienne de Ia re-incarnalıon est de Ia
la TE-NALSSANCE le bapteme et Pa la conversion (EF,

Tıt dr 1L1IOUS SauUves 110} vertu d’oeuvres que 1L1OUS aUr10NSs
accomplhes Ous-memes dans la Justice, Mals de
misericorde, Pa le baın de la nouvelle NALSSANCE el de la renovatıon
QUC produılt l’Esprit Salınt
Ben1 So1t DıieuF dans grande miser1ıcorde, i} TLOLLS Jait
renaitre p Our esperance vivante.

H23 VOUS qUIı AVCOCZ Dr  , engendres 3A NOUVEAU Ul SCINECIICE 110 pas
corruptible P Ia parole de Dieu vivante et permanente.

MO1NS de naitre d’en haut nul peut VOILr le Royaume deJean 3,5
Diıeu.

Jean S, En verıte, Je le dıs nul, 6’1l naiılt d’eau et d’esprit, peut
entrer dans le Koyaume de Diıeu.

Jean 3! Le vent souffle OUu VeutL, et entends VOLX, IMAals Sals
d’  OoOu vient nı OUu Aınsı est-1il de JUICONGUE est Ne de
”’Esprit.

est palt1r de nouvelle qualification de la VIE par l’eschatologıie, YJUC
l’actualite chretienne S’inscrıt definitivement dans Uunlle nouvelle perspective
d’esperance el recoılt «impetus>» ethıque dramatıque.

est esperance semblable YJUC, dans L’unıvers bantu, la chaine d’existen-
CCS entend ansmettr SY,) S’inserer dans le lıgnee et faıre continuer
famılle le don de la VIE deviennent l’antidote la precarite des choses C{
Ia MO (EF, A force vitale eliıe les generations. est dans le cadre d’une
telle anthropologıe communautaıire YUC Ia re-incarnation/renalssance COI1-

prend.
Aısı, le modele «unıcıte de la V1IC» ® et le modele «multiplicıte

existentielle» (  5 SONL confrontes la mMmemMe sıtuatiıon A de la CASSU1IC

dans V’etre humain, du destin de la MOTTE et de l’aspıration pOouVvOoIr esperer
encore.16 Le pomt de comparalson bıblique modele de la reincarnatıon
seraılt de la SOTTE analyse existentielle, telle GQuUC le mythe du peche orıgıne.
Gen 3) la PrOPDOSC er la perspective d’aveniır GQUC la fo1 la resurrection UVIC.

16 de LLOUVCAU «phenomenologı1e de la MOTLE>» cdu permier chapıtre
(SOus le pomt E{

FF



Dans les deux Cas, s’agıt d’interpreter, de legıtımer eft de rendre supportab-
les les chances et mal-chances existentielles.
(4) E,Ssayer le dialogue existentiel
Arrıves U1NlE te intensıte de analyse existentielle el de Ia renconNntre

interpersonnelle, «ou-blen/ou-bıen» n est plus possıble. Nous ENLTONS dans
sıtuation interreligieuse, OUu le dialogue devlient le style de VIE oblıgatoire. !7
s agıt dorenavant plus d’avoır ralson PITODOS des doctrines SUT "“unicıite

SUT la multiplicite de Ia vlie, MAals de reflechir ensemble SUu la manıere dV’en
venır bout AVEOC la destinee el EF,), confrontee qu  elle est
mecanısmes de la MOTTL et de la destructivite. ;r discussion YQUC LLOUS VO)]

n est donc plus argumentatıon le NOYdAU personnel SAaUVCTI

(M ) imager1e SUT le cCommMmentTt d’une ame quı VOYaADC en!| plusıeurs
COLDS (M,), Mals combat lucıde POUTL la responsabilıte rECIPTOQUE PCLSOL-
nelle et soclale, afın de SAUVCTI ensemble I’humaın dans "’homme independam-
ment de (  — app artenanc racıale, culturellie religieuse. Ce dialogue
exıistentiel n est alors plus duologue, Juxtaposıtion de deux monologues,
ma1ıs echange communautaıre, I‘CSPCC[UCIIX el adogmatıque sılence
humble PIODOS du SC1I15 de la vlie, de la MOTTE 8 de la SUTrVIE.
(3 (‚ommunicatıion interculturelle

Öl les partenaıres de dıfferentes cultures el relig10ns 1C1 le chretien eft
afrıcaın parvıennent retravaıller eft revivre E tel SerleuxX leur
experlence centrale personnelle et differente de la VIE (EF, el EF2)‚ leur
deviendra poss1ıble LOUL utılısant les MOoOtLS, les categorles et les modeles de
leurs culturelles et relig1euses respectives (M et M)) ”articuler le
SOUCI de reussır leur destinee.
Z Verification: la reincarnation dans le ouddhisme hinäyäniste

La presentation des mecanısmes de la reincarnation ete faıte dans
analyse reference contexte religieux et ulturel bantu Nous VO1I]:| donc
essaye de presenter forme de «reincarnatıion plurielle». auraıt ete plus
«normal» de referer, compte feNu de la discussion occıdentale, mileu
des relig10ns «aslat1ques» (SX>) effet, la majJorIite des T quı
reterent Occıdent champ semant1ıque de «reincarnation/renalissance /
transmıgration d’Ame» (M; Samsdara)!? faıt appe aıre culturelle el

religieuse LOUL oubliant que L’«Asıe» COI'IIPOITC aussı de tres fortes
17 Les quelques statıst1ques presentees dans la description de la «sSıtuat1on» (cir. le pomt
1.2) ONLT fait sent1r besomin interculturel dans societe de 'aılt deja multiculturelle el

pluri-religieuse. Le theme de la «reincarnatıon» n est que le symptöme d’une mutatıon
plus radıcale dans Ia consclence religieuse occıdentale. C{r pPTrOPOS contribution
dans le numero speclal de «Lebendige Seelsorge» SS November-Dezember 1988,
257-399) consacre «New Age und Christentum Furopas» SUT «Schamanıistische
Vorstellungen 1Im Christentum EKuropas. Emige religionssoziologische Beobachtungen»
M
18 'OuUr de plus amples precisions, analyses bouddhologiques el indıcatıons bıbliographi-
QUES| FRIEDLIL, Zwischen Himmel und Hölle DIie Reinkarnation, 1093 el 104-107; et
NAYAK, cıt. (note 2)
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presences chretiennes (p.eX AU.  > Phiılıppines), islamıques (p.ex Indonesıe
el stan) contuceennes-daoistes (en Chine) Maıs, quoiqu ıl so1nt de
CEN simplifications et de CES nıyellements, 11O0US allons mamntenant verıilfier
NOLTE hypothese de travaıl, quı situe la reincarnatıon nıveau de l ’»ex1istence

VIVTE responsabilıte», LLOUS reterant «modele aslat1que>» de la
«reincarnatıon/renalissance individuelle» Voilcı donc troisieme varlante
culturelle SI  am le theme transculturel «Vi6‚ IN0O et esperance de SUCVIE>» (SY,)
Ia tradıtıon boudchıiste du «petit vehicule» (himäyana)

153 comprehension hinayanıste de la reincarnatıon (M; Samsaära) n est
saisıssable, elle auss], UUC dans Ia visıon fondatrıce du monde boudchiste.!9 Ces
pre-comprehensions incluent?®9 l’instar des transcendantaux occıdentaux SE
bantu aUSS1 des caracterist1ques tı-L  ana) de realıt.  € intra-mondal-
ı quı SONL la clef POUT Salsır l’affirmation evidente de la «renaıssance /
reincarnatıon» mıiheu bouddhique. Maıs, la ditfference de la perception du
monde occıdental, quı est prıme OT! optimıste, et la difference de
ambivalence des choses, QUC la visıon du monde bantu soulıgne, ( 6S

caracterist1ques ONLTL connotatıon plutöt pessimıste.,
effet, Ia premiere verıte saımte, qu«e -Otamo le Bouddha tormulee

apres SO experlence ılluminatıve bodhı enares (ca 529), comporte
diagnost1c radicalement negatıl: re  alıte est dukkha, derniere aNalyse
dangereuse, amomndrIıe, pleıne d’ıllusıon, d’aucune valeur. out est evanes-
ent Aanicca) el na pas de cConsıstance analtta).
La ‚AU! est L «attachement», 1a volonte de possessionN d’une telle realıte
passagere, histor1que, conditionnee, IN duree anıcca Avec desır
farouche (tanhäa), la PELSOLLLE CIAINNDOMNE des etres humaıns des
choses et sıtuatiıon socıale (castes), S1 Jles n’allaient pPas
inevıtablement VCIS Vechec de la MOTL el de SOI absurdite (EF;) Tant Qque
de tels desıirs s’actıvent, ıls suscıtent des penchants, consclents INnCONS-
cıents, quı Sincrustent dans "homme el laıssent des latences (vasana), quı
programment l’avenir karma/kamma Ces restes empechent le PaASSASC
VCIS la realıte complete, parfalite, defimitive, absolue, innommable et
immortelle ana  /nıbbana) Le cycle des enchainements de re-nalssances
selon la formule de la «production condıtionnee>» (paticca-samuppäada)

19 Les termes-clets sanscrıts utilises dans hindou-boudchiste POUT (iésigner
les PTOCCSSUS de renaissance/reincarnation sont Aautres: punar-jJanma Tre-nalssan-
ce), punar-bhü re-deveniır), PUuNar-MrLyu re-mort) sSamsara (cycle): cfr.
Pundrajati, 2N. Lexikon der östlichen Weisheitslehren, Bern-München-Wien 1986, 297; VOILITr
aussı les differentes composıtions lexicographiques VE le terme sanscrıt PUNar
(sıgnalees C1-dessus), MONIER- WILLIAMS, sancrit-english ictionary etymotogically anı
philologically arranged, Oxford 1970, 633-634
20 Des introducti1ons A  M ditferentes tradıtions bouddhıstes, tort ditterentes dans leurs
StITrUCLUTES eL developpements doctrinaux, permettent de «contextualiser» les differentes
notions-clefs, auxquelles faıt allusıon presentation extremement ramassee dans le
cadre de contribution: BAREAU, En suzvanilt le Bouddha, Parıs 1985; BUDDHADASA,
Un ouddhiste dit le christianisme AUX bouddhistes coll Jesus Jesus-Chrıst 31) Aarıls 1987;

SILBURN, Le bouddhisme, Parıs 1977
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donc LOUrNeTr Jusqu a YJUC le PTOCCSSUS de desengagement el de purıfica:
t107N alt abouti yoga L resistance Ia plus ftorte el la plus pernicieuse
tel detachement SCT A L’attachement ıllusoire (avı «MO1>»
CeEeNTFTE de 11165 experlences, perceptions et desıirs. Le salut et la delivrance
signifient alors dans tel defaire de sol-meme, suppriımer
l’egoisme, detruire L[OUL ee de «_]E» S TFant UJUC «j :» (ahankära) n est PaAS
defait anatta/anätman) eft eteıint (cir. la racıne nır-va), pI‘OCCSSUS de
purıfication est necessaıre, Jusqu ’a YUC dimens1ıon de «non-valeur»
de chose SO1t «V UC>» GE «realisee» . interieurement (satı-patthana
etablıssement de l’attention).
Dans telle IrucCtLure mentale (SY;), Eest evident el coherent de

1ıberer progressivement de volonte ”etre «J :» realisatıon
humaıne «Un1que».
Fıgure

souffrance dans
le mondeEF,F EFprecarıte

de Ia VIC

M,
SYı O E EFE SYs

11Uua UW!ephapax Samsara

EF,
bonte de 1a
creation el GÜ— — — — — Br S E A A AA E
resurreCction du
Christ
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Les deux affırmations de “imicıte de la personnelle M ) eL. de la
multiplhicıte des EXISLENCES, SO1L plurielle SOIL individuelle — 1Luent
donc ECEI1ICOTEC 1IcC1 des LLLVCAaUX epistemolog1ques ditferents Comme 1L1IOUS

’ avons deja ENLTEVU V’affirmation de l’unicite de la Eest au

ontolog1ique, tandıs UuUC la pI'COCCUPB.UOH ouddhique Eest morale ascelque et
SOUCICUSC de «spirıtualite» COn peut PaS COINDALCT les deux systematlsatlons
chretienne-occıdentale CF bouddhique aSs (Sy1 6F SY;) LOUL

est pas possible de COINPDATCT telle quelle la O1 occıdentale el afrıcaıne cdu
monde, seul est comparable leur er leur responsable de VIVI!

EX1IStENCE humaıne
De la SOTTLE NOLTE hypothese de travaıl JuUC la reincarnatıon/renalissance est

d’abord interpellation ethique, veritie CEI1ICOTEC dans "unıvers log1que
bouddhique

SCIENCE hliquee des religions el ethique
transculturelle xemple de Ia TEINCATNALLON

la fin de analyse du th:  eme de la L107 miheu «Occıden-
tal» «afrıcaın» et « asmt1que» JE pProODOSC les hypotheses de travaıl ‚U1V:

1 signification de «TEINCATrNAaLI1ON>» P ecult PaAS TTe facon
bsolue Elle devoıle cependant relliee a ulturel et religieux
PTECIS Nous parlions donc ıicC1 de «dıversite relatıonnelle» (relatiıonale Mannıg;
faltigkeit ma

Les mterpretatlons occıdentales, afrıcaines aSslatıques de la et de la
MOTT SONt des SITUCLUTALIONS e€es leurs de valeurs PTOPTES
(ontolog1ques, INASIQUES, aSCEt1QUES) les SONL de la COUuUtLeES relatıves,
111A1$5 coherentes el POUT les membres des 1€' rESPECLIVES, absolues

Le modele de la «TEINCATNALION>» Eest de CN SITUCLUTES mterpretatwes
QquUı pennettent des femmes et des hommes d’un CX donn:!:  e

«endurer>» leur destinee histor1que AVOCC CCS diverses formes de la IMNOTT
La «TEINCATNaALION>» est interpellatıon ethique personnelle Ou/ e

COMMUNAUtLaAITE "interleur de la realıte humaıne ıdent1que
La «TEINCATNALION>» ıtue dans la diımensıon problematique

ontologique, 111a dans elle interpellatıon a.scet1que et morale
Le dogme de la «TEINCATNALION>» Eest contribution fructueuse V’effort

anthropologique transculturel elucıder le SC1I15 du monde et de le
110  — SCI1S de z de destins

Dans la COMMUNICALION interculturelle, l’insistance ’unicite de la
er la preoccupatıon de la reincarnatıon ’enrichissent et comgent mutuelle-
ment (Wechselerhellung).

Cfr dans le LNEINEC SCIT15 hermeneutique WAGNER, T’he functions of Reincarnation
everyday Life (Paper presented at the Annual eeting of the Soclety for the Scientific

Study ot Religion, Tennessee, Radford/Virginia 988 19
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MI approche anthropologie culturelle de la dimensıon «TEINCATNALLION>»
de la VIEC humamne eDOUuCHNE donc SUT ethique Une te analyse
relatıvise les 3.SPCCIS doctrinaux JuUC les elig1ons mettent Ia disposition de
leurs membres effet SCS eludent le plus SOUvent les ques L1ONS de
l’imnjustice, de la difference de chances, du malheur et de la MOTTE dans le
monde 11 agls Saıt iIc1 d’indiquer le de la fascınatıon des
selon le modele de la «TEINCaATrNaAtION>»

cependant difficile d’adminıiıstrer Ia ICUVEC JuUC Ia «TEINCATNALION>»
E X1IsStE Empiriquement 11008 POUVONS PaS PTOUVCL, selon les methodes de 1a
SCIE1I1CE utilısee Occıdent la «TEINCATNALION>» DA la fo1 la resSu:  107 la
CI'OYB.IICC Au  » anceftres ela dimınue cependant PaS l'ımportance morale
de la CONVICLION «TEINCATNALIONIUASLE>» elle 1ıde beaucoup de
d’une realısatıon plenıere de leur EXISTENCE d’accepter leur destin 1110O111S
EUTEUX Y Jles le souhaıtent I Une approche therapeutique el pastorale

donc possible, INEINEC S1 les discussions doctrinales les
empmques CONCETN: les multiples dimens1o0ns histor1ques, psycholog1iques

heolog1ques NCETT. la «reincarnatıon» arvıennNent PaAS OUTrNIr
des conclusions definıtives

22 BENDER, Reincarnation parapsychologie, KELLER La TEINCATNALLON
215 244 Les T alSONS, Qu«C do1lt avancer POUTF Ce'l impossıbilite de Cr» de
«falsıther» la 5  L1O0: SONLt de chfterents ordres la selectivite de Ia INECINOMEC,
l'ımpossibilite de POUVOLT veritier les bıographies &C  iInCarnatıiıonıstes>» cfr STEVENSON,
(‚AaSses of the Reincarnation 1 ype vol Charlottesville 1975 1983 INCap acCıLe
de decrire cConsclience/ame mMOMmMenNtT de MO el de decouvrir reappanuon
dans nouvelle SsteE: Ces FEINATYUES methodologiques OonCcernen! les
bestsellers MOODY, Lumieres nowvelles 527 [a ULE apres la VLE Lausanne 1978
150 TeCIts de «TELOUFTS la vie») el BERNSTEIN, Search for Bridey Murphy, New ork
9653 ED Protokoll Wiedergeburt Bern München 1973
23 PTrOPpOS de 66 COMNSEQUENCE: therapeutiques pastorales FRIEDLI Reinkarnation
Fine sozial-psychologische Analyse Diakonia (Internationale Zeitschrift die Praxıs der
Kirche 18/4 (Julı 250 254 specialement 2592 2538
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